
Hum, voyons voir... 

du côté des équipes de la

Pastorale de la Santé... 

Comment ça se passe ? 

Donc je suis un

membre de l'Église...

Et si, je veux m'investir  au service del'Église, il faudrait que jeconnaisse davantage cequ'il s'y passe

VOUS ÊTES LE CORPS DU CHRIST
la pastorale de la Santé

Une attention à l’état de santé de toute
personne, qui est le sien et dans la réalité
de son corps vulnérable. En allant à la
rencontre de l’autre, souffrant, malade,
âgé, isolé et/ou handicapé, nous
privilégions l’attention à la personne.
Notre compétence d’écoutant et le refus de
l’isolement sont notre manière de prendre
soin.

Une attention qui se manifeste par une
présence : la visite comme premier
sacrement ou le sacrement du « frère ».
Depuis la visitation, le lavement des pieds,
le bon Samaritain, la rencontre et le soin
de l’autre sont devenus le « premier
sacrement » c’est-à-dire le lieu qui révèle
un Dieu qui se fait proche, et qui nous
donne les uns aux autres.

Une attention dans la Foi au Christ pascal :
l ’attention aux personnes malades ou
fragiles est, depuis Jésus-Christ, le signe
majeur de la bonne nouvelle et de la venue
du Royaume. Sinon, comment s’affirmer
chrétien ?

« J’étais malade et vous m’avez visité » 
(Mt 25,36)". 

 

Pour une société plus solidaire, plus
fraternelle, plus humaine : aller à la
rencontre, se rendre présent, créer du lien,
lutter contre l’isolement et la souffrance,
rendre leur place aux personnes handicapées
et aux personnes les plus fragiles et
rechercher une vie de partage, voilà l’action
de la Pastorale de la Santé.

Concrètement, comment cela se passe :

Une attention qui se donne des moyens :
une formation initiale indispensable, une
vie d’équipe, la rencontre et la
complémentarité avec d’autres acteurs du
soin et avec d’autres acteurs diocésains et
ecclésiaux.

Une attention qui est définie par une
manière d’être en relation : une attitude
positive, un monde à aimer tel qu’il est, là
où il est, comme il est… et même s’il est en
mauvaise santé.

Une attention sensible aux enjeux de
société, dans le cadre légal de la laïcité.
C’est l ’humanité de l’homme qui est en
question. C’est choisir de ne pas exclure et
de ne pas se couper de la part souffrante de
l’humanité qui nous concernera tous un
jour ou l’autre.

(présentation de la Pastorale santé
 issue du site Internet de notre diocèse)

 



Aller à la rencontre des personnes malades de notre paroisse, les visiter à domicile ou en
maison de retraite, c 'est la mission qu'assure une petite équipe sur notre paroisse. 
Cette équipe est coordonnée par Marie-Françoise FRADEL. Voici leur témoignage.

Je préfère les jours où il y a une célébration
ou une messe, les résidents sont tellement
contents que l 'on vienne les chercher pour
les descendre avec leur fauteuil dans la
grande salle. Lorsqu'on les remonte dans
leur chambre, ils n’oublient pas de nous
remercier. 

Pour les visites, je me demande toujours de
quoi je vais parler, ce que je vais dire,
surtout avec ceux qui ne communiquent pas
beaucoup ; et puis la conversation se fait
naturellement autour des photos qui sont
dans leur chambre, la famille, la photo d'un
chat ou d'un chien...  On rencontre parfois
des membres de leur famille. 

D'une semaine à l 'autre, les patients sont
différents. Une personne, la dernière fois,
ne nous a rien dit; la fois d'après, elle
discutait beaucoup, nous remerciait d'être
venu la visiter. 

Parfois, j 'ai une félicitation sur ma tenue
vestimentaire; c'est tellement rare, je n'y
suis plus habituée. C'est beaucoup
d'émotion.  Sinon, je propose un temps de
prière; en principe les personnes âgées se
rappellent bien de leur prière. 

Je repars toute légère, très satisfaite de mon
après-midi qui m'a apporté beaucoup de
joie. Je me dis : c'était une belle journée !

ZOOM SUR DES VISAGES de NOTRE PAROISSE 

Évelyne Le vendredi après-midi je
suis toute contente de me
rendre à l 'Ehpad pour visiter
les résidents. 

Jean-Paul

FANGET

- Tous les vendredis après-midi : 
Une messe les 3ème vendredis du mois et
les autres vendredis visite dans les étages.
Nous ne sommes que 4 personnes pour les
visites ; et 6 pour les messes ; plus l’aide
d’une famille, ponctuellement, pour
descendre, des trois étages environ 40 à 50
résidents (dont une trentaine en fauteuil). 
 
- Journée visite : 
14 h, rendez-vous dans le bureau du culte,
temps d’échange, répartition des étages
(environ 150 résidents dans l’établissement,
soit 10 à 15 visites dans l 'après-midi)
consignes, temps de prière pour demander
au Seigneur de nous accompagner et même
de passer devant nous. 
Nous sommes même surpris que tout se
passe aussi bien dans certaines situations ;
ce qui me fait dire « je n'étais pas seul. » 

Relecture d’une visite : 
J’arrive à l 'étage, je frappe à une chambre,
pas de réponse, j 'entre doucement le
fauteuil est vide, la sieste s'est vraiment
prolongée. «  Bonjour Madame » un œil
s'ouvre puis l 'autre « Ben, ça ne va pas je
suis fatiguée, pas le moral ». On cause un
moment, sur le temps qu'il fait puis les
photos au mur : « C'est mes enfants, petits-
enfants, même arrières. Ils sont beaux ! » «
Ah oui ». La dame mène la conversation et
sourit ; on parle de religion, elle est très
croyante. On fait une prière (tout dans la
tête) « Je vais vous laisser ».. .  « Restez
encore, vous reviendrez, merci, merci ça va
beaucoup mieux ».

« Vos mercis me font 
plaisir, mais c'est surtout 
votre sourire qui me fait 
chaud au cœur et 
m'encourage à continuer ».

Je suis bénévole à l’EHPAD
de Boën pour la pastorale
de la santé depuis
plusieurs années.

Sur notre paroisse Saint-Vincent-en-
Lignon, nous comptons quatre
établissements pour personnes âgées. Au
sein de ces quatre établissements, des
visiteurs de la Pastorale Santé œuvrent
auprès des résidents et apportent écoute et
prière. Mais, la Pastorale Santé, ce ne sont
pas que des visites dans les résidences. Ce
sont aussi des visites à domiciles auprès des
personnes âgées mais également des
malades de tout âge.



Écoutez c'est vraiment laisser tomber ce
qui nous occupe pour donner tout son
temps à l 'autre. Écouter c'est donner à
l'autre ce que l 'on ne nous a peut-être
jamais donné : de l 'attention, du temps,
une présence affectueuse, de l 'amour.

Même si je suis seule au chevet d'un
malade, je suis toujours là au nom de
l'équipe, au nom de l 'Église, dans ma façon
de m’ajuster à la personne rencontrée.
Veiller à ne pas juger ; dans cette démarche
je reçois plus que je ne donne. Chacun avec
ce qu'il est, ne perçoit pas les choses de la
même façon ; c'est une grâce que l 'on soit
différent. On reçoit beaucoup d’amour et
de tolérance. C'est un besoin pour nous,
quand nous ne pouvons pas être présent, ça
nous manque.

Le malade peut nous dire « Vous savez,
moi, je ne crois en rien » et nous de lui
répondre « ça tombe bien, je ne suis pas là
pour vous convertir ». La personne me
propose une chaise, me voilà accueillie, et
nous écoutons ses doutes, ses angoisses, ses
questions, ses peurs.

Le bénévolat, pour moi, c'est le service
fraternel auprès des gens, la chaleur
humaine, passer dans toutes les chambres
dans le respect des malades, être soumis au
secret, nourrir notre bon cœur par des
formations, connaître le monde de la santé
en mission dans un monde de laïcs en
constante évolution ; cela nécessite une
régulière adaptation.

En espérant que bientôt viendra le jour
d'être un ancien à son tour : « Prendre un
ancien par la main ». 

Cette dame souffrait de la maladie
d’Alzheimer. Quand nous avons commencé
la prière, à partir du signe de croix, elle
n’était plus pareille. Elle a pu dire le "Notre
Père" et elle était très attentive aux gestes et
aux paroles prononcées. J’ai trouvé de la
joie sur son visage. Cette personne m’a fait
comprendre que les visites à domicile
apportaient de la joie et aussi me
confortent dans ma foi. 

Je ne porte jamais la communion seule, les
personnes nous attendent, nous faisons
vraiment Église : "Quand deux ou trois sont
réunis en mon nom, je suis au milieu
d’eux". Dieu est vraiment présent dans nos
rencontres !

Concernant les visites à l’EHPAD, pour moi
le principal, c’est de les écouter, ce n’est
pas toujours facile ; quelquefois c’est
surprenant. Parfois nous arrivons à prier
ensemble. Avec certaines personnes,
j’arrive à tisser des liens d’amitié ; mais
quand je les vois partir vers la maison du
Père (bien que croyante) le moral en prend
un coup. D’autres fois, c’est le contraire, ça
m’apporte beaucoup de JOIE et de PAIX, je
me sens utile, missionnaire.

MERCI
à tous ceux et celles qui
font vivre la pastorale

Santé.

Gisèle

FANGET

Écouter est peut-être le plus
beau cadeau que nous
puissions faire à quelqu'un.
Écouter c'est commencer par
se taire, les silences.. .  

Marie

DUBIEN
En tant que visiteuse et
porteuse de communion à
domicile, une visite m’a
particulièrement marquée.

Cette petite équipe ne demande
qu'à s'étoffer. Si vous voulez des

renseignements sur les missions, les
jours et lieux de visite.. .  vous
pouvez prendre contact avec 

Marie-Françoise FRADEL
 au 04.77.24.09.01

(lundi - mardi et vendredi 
le matin)

photo de M.F.
FRADEL lors d'une

rencontre des
équipes Santé



Marie-Françoise FRADEL, après de très
belles années passées au service de la
pastorale Santé de notre paroisse (pour
lesquelles nous la remercions infiniment)
arrête sa mission cet été. Son remplacement
à la tête de cette mission pastorale essentielle
est une vraie question. Pour mieux
comprendre et que chacun de nous puisse se
sentir appelé, nous lui avons demandé de
présenter concrètement ses missions.

Concrètement au Centre hospitalier de Boën
(plus communément appelé Hôpital local)

L’équipe d’aumônerie Catholique intervient
deux après-midis par semaine.

Les mardis après-midi nous visitons les
résidents dans les différents services, aussi
bien au rez-de-chaussée (dans les unités
protégées) que dans les trois étages. Certaines
personnes n'ont pratiquement pas de visites,
d'autres n'ont même plus de famille.
Chambre après chambre, nous prenons le
temps d'écouter nos aînés, d'échanger avec
eux, de partager leur quotidien, de leur
apporter une présence, de prier avec et pour
eux, de leur porter l 'Eucharistie. Ce pain
consacré que nous gardons dans nos
tabernacles pour les absents, qu'ils désirent
tant recevoir alors qu'ils ne peuvent plus se
rendre dans les églises (contrairement à
beaucoup parmi nous).

Les missions de la pastorale Santé sur notre paroisse
Marie Françoise FRADEL.

En ce qui me concerne, en tant qu'aumônier
(salariée 30 heures par mois) au Centre
Hospitalier de Boën, je suis envoyée en
mission par notre évêque le Père Sylvain
Bataille, mes « tâches » sont : 

-De visiter régulièrement les résidents des
différents services, en étant attentive à leurs
familles et au personnel de l’établissement,
dans le respect des convictions de chacun.

-De répondre aux demandes de sacrements
(Eucharistie, réconciliation, lien avec le
prêtre pour l’onction des malades…) et aux
demandes en urgence.

-D’accompagner les personnes qui sont en
fin de vie.

-De participer à la préparation et à
l’animation des célébrations.

-D'assurer la continuité du service (répondre
aux appels d'urgence...) et, si besoin,
solliciter les représentants d'autres
confessions avec le discernement et
l 'ajustement nécessaires. 

-D'animer la vie de l 'équipe et de veiller à sa
formation. Nous participons chaque année à
une journée de récollection à l’Hermitage de
Saint-Chamond.

-De me faire connaître des soignants et des
professionnels de l’établissement tout en
veillant à créer des liens.
 

-De rencontrer le directeur de
l’établissement au moins une fois par an
pour présenter le rapport d’activité annuel.

-D'assurer les liens avec les responsables
diocésains de la pastorale Santé.



Dernièrement, alors que nous parlions de la
fête de la nativité et échangions nos vœux,
Thérèse, une résidente de plus de 90 ans,
m’a spontanément partagée une prière
qu’elle disait avec sa maman quand elle
était petite : 

« Saint enfant-Jésus, couché sur la paille
fraîche, faites de mon cœur une nouvelle
crèche. Saint enfant-Jésus, donnez-moi
pour partage de vous aimez toujours, et
toujours davantage. Saint enfant-Jésus,
donnez-moi pour étrennes le sang qui coula
dans vos veines. »

Thérèse était très émue et surtout très fière
de me transmettre à son tour cette
magnifique prière. Je l’ai reçue comme un
cadeau du ciel, et lorsque j’ai quitté sa
chambre, comme les disciples d’Emmaüs
lorsqu’ils ont reconnu la présence de Jésus
ressuscité, mon cœur était brûlant de
compassion et d’amitié. Des perles comme
celle-là, nos aînés en ont plein à nous
offrir, il suffit de se rendre disponible pour
les recevoir.

Certains résidents parlent très peu voire
même ne peuvent plus s'exprimer. Être
simplement à leurs côtés, leur tenir
modestement la main, fraternellement être
compagnon de route à l’image de notre
Seigneur Jésus. Vous n'imaginez
probablement pas quel bonheur cela
apporte ; que de grâces reçues !

À noter qu'à ce jour, pour diverses raisons :
plusieurs bénévoles sont souffrants, voire
âgés et ont souhaité s’arrêter… BREF, je
demeure toute seule (portée par la force de
l’Esprit Saint) pour visiter nos frères et
sœurs en Christ les mardis après-midi.
Jésus n’envoyait-il pas ses disciples deux
par deux ?

L'établissement a une capacité d’accueil de
plus de 150 personnes. Autrement dit la
mission est abondante.. .  et extrêmement
plaisante à la seule condition que l 'on aime
offrir de son temps aux autres, au nom de
sa foi au ressuscité. Mais, comme dit
l 'Évangile selon Saint Matthieu (9, 32), « les
ouvriers sont peu nombreux ». Pourtant,
notre Église compte de nombreux baptisés.

Trois vendredis après-midi par mois, nous
faisons également des visites. Pour l 'instant
trois bénévoles sont assidus et viennent me
rejoindre pour renforcer l 'équipe.

Le 3ème vendredi de chaque mois, les
résidents ont la joie de pouvoir se retrouver
pour vivre la messe. Ils attendent ce
moment avec impatience ! Un couple, dont
un membre de la famille est à la résidence,
vient régulièrement nous soutenir pour
descendre les résidents dans la grande salle
d'accueil. La majeure partie des résidents est
en fauteuil. Il arrive qu'un autre couple se
joigne parfois à nous pour vivre ce beau
service du frère. Fin d’année 2021 : nous
avons eu le plaisir d’accueillir une nouvelle
personne après un long temps de réflexion. 

Que tous soient chaleureusement remerciés
pour leur engagement de baptisés.
ALLÉLUIA, RENDONS GLOIRE A DIEU !

Dans les autres résidences
La présence et le service de la pastorale
santé sont également manifestés dans les
autres établissements d’accueil de notre
paroisse :
- A la résidence « Le Colombier » à Sail :  le
premier mercredi du mois, un prêtre et
deux autres personnes retrouvent les
résidents pour la célébration mensuelle de la
messe.
 
- En ce qui concerne la résidence autonomie
« l’Astrée » à Boën : c’est le deuxième
mercredi de chaque mois qu'un prêtre et
deux personnes se rendent auprès des
résidents pour célébrer la messe. 

- Quand aux personnes accueillies au «
Matin Calme » et au Séniorland à
Monverdun ; c’est en principe 4 fois par an :
pour les fêtes de Noël, Pâques, 15 août et
Toussaint, qu'un prêtre, accompagné d’une
paroissienne de Montverdun, rejoignent nos
frères et sœurs aînés pour écouter La Parole
de Dieu et partager l’Eucharistie. 

Dans l’Évangile selon Saint Matthieu (18,20)
Jésus nous dit : « Quand deux ou trois sont
réunis en mon Nom, je suis là au milieu
d’eux ». N’est-ce pas dans de tels instants
partagés dans ces divers établissements
(temps de visites, partage de l’Eucharistie…)
que nous pouvons témoigner de la présence
du Christ parmi nous ?



Je termine ce témoignage, en vous redisant
(cf. article dans bulletin paroissial de la
rentrée) que je termine cette belle mission
en milieu d’année. A noter qu’en plus des
heures au Centre Hospitalier, je consacre en
moyenne 5 à 6 heures supplémentaires par
semaine pour l’aumônerie de la santé.  Au
cas où vous ne l’auriez pas compris (mais
j’en doute) la pastorale de la santé de notre
paroisse manque sérieusement de personnes
qui s’engagent et prennent le relais ! 

N’hésitez pas, renseignez-vous, venez-voir,
prenez contact avec la paroisse, téléphonez
moi. (06 19 67 80 60).

Le Thème pour le dimanche 13 février 2022
est « HEUREUX ». Mais quel est le secret du
Bonheur ? La pandémie, nous a sans doute
permis de savoir nous réjouir des petits
bonheurs du quotidien ; de voir ce qui est
essentiel et ce qui ne l’est pas. 

Nous devons être témoins auprès « des
personnes malades » que l’Évangile peut les
aider à se remettre debout. Pour nous
Chrétiens, le Dieu de Jésus-Christ nous
rejoint et prend place dans nos vies ; le Saint
Esprit souffle ; peut-être dans une brise
légère. Mais, c’est sûr, il appelle, il vous
appelle à prendre votre place ! 

La présence et le service de la pastorale
santé se traduit aussi :
- Lorsque le Service Évangélique des
Malades (plus communément appelé le
SEM) se déplace au domicile de nos frères
et sœurs, qui ne peuvent plus quitter leur
maison et rejoindre la communauté des
baptisés, pour leur porter la communion !
Beaucoup suivent, hélas souvent tout seuls,
la messe à la télévision le dimanche et
vivent la « communion du désir »… Et
comme on les comprend, ils sont en attente
de ce PAIN CONSACRÉ... Une petite équipe
de 2 ou 3 personnes, ainsi que Damien, le
diacre de notre paroisse, vont généralement
au cours de la semaine, au nom de toute la
communauté paroissiale, leur porter ce
PAIN EUCHARISTIQUE.
  
- Lorsque des membres de la famille
(conjoint, aidants familiaux), après s’être
ressourcés avec la communauté rassemblée,
autour de La Parole de Dieu et du Corps du
Christ reviennent au domicile (munis d’une
custode) pour donner à leur tour la
communion qui était dans le ciboire.
   
- Toute la communauté des baptisés, ce
corps qu’on appelle l’Église peut également   
manifester son soutien, au service du frère,
dans sa prière (qu’elle soit personnelle ou
communautaire) notamment dans les
intentions de prières universelles. 

- A la mi-février, chaque année un
dimanche de la liturgie est tout
particulièrement consacré à la journée
mondiale « des malades ». Ce DIMANCHE
DE LA SANTÉ est l ’occasion de rappeler
que l’accompagnement des personnes
souffrantes et la préservation du don de
santé sont des priorités évangéliques. 

Coordinateur / trice du Pôle Santé
 pour notre paroisse



Le dimanche de la Santé 

Depuis 1992, l ’Église universelle célèbre tous
les 11 février, fête de Notre-Dame de Lourdes,
la Journée Mondiale du malade. Son thème
cette année : “Heureux”.

La Journée mondiale du malade se décline
dans les diocèses français en un Dimanche de
la Santé, pour rappeler que l’accompagnement
des personnes souffrantes et la préservation du
don de santé sont des priorités évangéliques.

En France, cet événement se vit en paroisse à
l’occasion du Dimanche de la Santé,
généralement le dimanche le plus proche du 11
février. 

L’Église est présente sur le terrain de
l’accompagnement avec ses équipes de
bénévoles qui œuvrent aux côtés d’associations
laïques où tant de personnes de bonne volonté
s’engagent aussi. 

Encourager tous ces volontaires qui, partout
en France, dans les plus petits villages et les
plus grands hôpitaux, dans la discrétion et la
simplicité, se rendent présentes au jour le
jour à l’autre, malade, seul, isolé, est l ’une des
dimensions du Dimanche de la santé. C'est
aussi, au-delà de la reconnaissance de leur
engagement, les inviter à approfondir leur
engagement, à poursuivre leur formation, à
donner du sens à ce service et à cette mission.

Cette journée est par exemple l’occasion pour
le Service évangélique des malades (SEM) de
rappeler que beaucoup de personnes en
souffrance ne peuvent se déplacer pour
assister à la messe, et d’inciter les chrétiens à
rejoindre les équipes bénévoles du SEM qui
vont porter la communion aux malades dans
la custode.

(article issu du site Internet 
de la conférence des évêques de France.) 

Seigneur Jésus,
 

Toi  l ’homme des Béatitudes,
 toi ,  le  pauvre,  le  doux,

Le juste,  le  misér icordieux,  
donne-nous de vivre

Par toi ,  avec toi  et en toi .
 

Quelques soient les évènements
Que nous traversons ou les diff icultés

Que nous avons à  affronter,
Permets que nous n’oubl ions jamais

Que tu marches avec nous,
Que tu nous prends par la  main,

Et qu’être heureux,
C’est te savoir  à  nos côtés

Quoi  qu’ i l  nous advienne.
Ainsi  soit- i l .

 
Prière du dimanche de la  Santé  2022

Chantal  Lavoi l lote

https://eglise.catholique.fr/glossaire/messe


ZOOM SUR DES VISAGES de NOTRE PAROISSE 
Passation au service de l 'immobilier de notre paroisse

Jean BARAY a souhaité arrêter sa mission de
conseiller immobilier pour notre paroisse.
Pendant plusieurs années, il a su mettre ses
compétences techniques, son savoir-faire au
service des différents bâtiments de notre
paroisse. Il a été aux petits soins pour nos
églises et nos cures, effectuant les petits et
plus grands travaux d'entretien nécessaires,
prenant contact et assurant le lien avec les
diverses structures pour faire le suivi des
chantiers. 

Nous le remercions sincèrement pour toutes
les heures passées à bricoler aux quatre
coins de notre paroisse. 

Pour lui succéder et prendre en main tous
les dossiers en cours, nous avons la chance
d'accueillir deux personnes : Charles
DESCHAMPS et Jean-Yves FRADEL. Nous
les remercions d'avoir accepté cette mission. 

samedi 12 février à 18h à Sainte-Agathe, 
dimanche 13 février à 10h30 à Saint-
Georges et à Boën.  

Sur notre paroisse, les équipes liturgiques
préparent une célébration commune avec les
membres de l 'équipe de la pastorale santé. 

Les messes de ce week-end-là sont les
suivantes :

Ce sera l 'occasion de mettre en lumière tous
ceux qui portent la communion à domicile,
parents des malades, amis et visiteurs,
membres ou non des équipes du SEM. A vous
qui possédez une custode, faites vous
connaître au début des messes. 

D'ailleurs, c'est quoi une custode ? Comment
s'en procurer ? 

Selon la définition du dictionnaire, c'est une
petite boîte ronde conçue pour apporter la
communion aux malades ou aux personnes
qui ne peuvent pas recevoir l 'Eucharistie à la
messe. C'est parfois le prêtre qui en fait usage
mais il peut bénir un laïc pour porter la
communion à sa place.

Issu du mot latin signifiant « avoir la garde »,
le terme de custode exprime bien son rôle de
« gardien » de l’hostie. Dès les premiers
siècles, les chrétiens utilisent des petites
boîtes portatives destinées à transporter le
Saint Sacrement aux malades.

Avant la messe, la custode peut être placée sur
une crédence, petite table à proximité de
l’autel. À la fin de la messe, le prêtre remet
aux fidèles les custodes dans lesquelles il a
placé les hosties consacrées afin qu’elles
soient apportées aux malades. Les fidèles
peuvent également présenter directement la
custode au prêtre après la communion. Ce
geste liturgique, devant l’assemblée,
manifeste l’inclusion des plus faibles dans la
célébration eucharistique.

article en partie issue du site Internet Alétéia

Porter la communion aux
malades, le rôle de la custode

Nous pouvons vous
commander une

custode. N'hésitez
pas à demander  à
Nelly (à la cure de

Boën) en nous
donnant votre

budget car on trouve
un peu tous les prix. 
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